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LA PR0TECT10I SAKS EGALESI et 81FEUILLETON tête ea arrière,
Il était devant la porte qu’on 

lui avait indiquée. Eu mettant 
la clef dans la serrure sa main 
trembla ; mais il se raidit en 
lui-même et tout signe extérieur 
demotion disparut. Cette fois 
il était tout à fait maître de lui. 
D’une main ferme, il ouvrit la 
porte et entra.

Maximilienne avait attendu 
sans faire un mouvement

A la vue de son fiancé, ses 
traits se contractèrent et un sou­
rire nerveux crispa ses lèvres.

—Je ne m’étais par trompée, 
c’est bien lui, le miserable ! se 
dit-elle en faisant trois pas en

IDRE
“ Si vous avez une sanlô débile ou si 

la-'guissez dans le lit des malades, 
ne vous attrisV-z pas ; si vous êtes sou e- 
ment indisposé, ou fi vous ôtes faibles ei 
troublés s -ns en connaître la cause, les 
Amerf de Houblon vous guériront sùre- 
m-nt.”

«* Si vous ôtes ministre et que vos de­
voirs de pasteur aient miné voire const tu- 
tion, si vous ôtes mère, et troublée par 
l’inquiétude et le travail, ou h- mme d'af­
faires ou artis -n fatigué so is le poids de 
vos labe ts journaliers, ou homme de 
Mire sacrifiant vos nuits au t-avail, les 
Amers de Heu Ion vous fortifieront ”

-« Si vous soi ffr< z d’excès dan* le boire 
et 18 manger, d'indiscrétion ou dissipation, 
ou si vous ô es jeune et vous crois iez 
rapidement, comme c’est souvent le cas, 
ou si vous êtes dans une fabrique, sur la 
ferme, au pupitre, n’importe où, -t que 
vous res-entiez le besoin «te rétablir la pu­
reté, le ton, la vivacité dans votr>- système 
sans vous servir le drogue- empoisonnées, 
si vous ôtes vieux, si votre sang est iu<‘0- 
loie et impure votre pouls l'aibK vos nerfs 
en désordre, vos f.icultés chancelantes, les 
Amers de Houblon seuls vous donneront 
une vie, une santé et une vigueur non vei­

ls. S’adresser à W. 
le Sussex et M La- 
By, ou à U. A. Roc- ISÎIK MZELE FILSt.

Manufacturier
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Marchand ds Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DBS RUBS

Dalïioueie et de l’Egliee
OTTtWA.

Désire faire savoir à scs nombreuses pra­
tiques et au public d'Ottawa et de ses en­
virons en générai ou’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUS:’,USES
M. I. Dazé désire attirer l'attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l'établi 

contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d'ouvriers de v 
mière classe.

TOUTE COMMAND >E
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans tes Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
atisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
g6?™Les marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d'acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

il>, L. L. 6.
,’IfALE, Hull QUATRIEME PARTIE

‘A Ottawa
I au MAXIMILIENNE

\xUJL,
* iSmlel
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Et il raconta : L’avant veille 
vera deux heures de l'après-mi­
di, comme j'étais en embuscade, 
espérant surprendre des bracon­
niers, je via nue voiture attelée 
de deux chevaux s’arrêter à la 
porte d’entrée dn dos de la belle- 
Bonnette ; un domestique, ayant 
un chapeau galonné d’or, mit 
pied à terre, d’abord, puis une 
jeu e fille sortit de la voiture et 
ensuite une au re. Cette der­
nière devait être très soc fi, ante, 
car après avoir fait quelques pas 
elle tomba. On fut obligé de la 
conduire à la maison.

—Or, ce récit que faisait le 
T garde-chasse, avait attiré votre 
,1 attention et excité votre curiosi- 

1 le' té Vous vous êtes approché 
de lui et l’avez interrogé.

Placé à une assez grande dis- 
• tance, et des arbres gênant sa 

vue, il n’avait pu voir qu’impar- 
I faitement les personnag
k qui c’était passé. Ti

quand il eut ^répondu à tontes 
vos ^questions, ce qn’il fit avec 
beaucoup do complaisance, vous 
avez été convaincu que cette 
jeune fille soutirante qu’on 
avait dû porter dans la maison, 
était votre bien-aimée, Maximi­
lienne.

Immédiatement, vous vous 
êtes fait indiquer le clos de la 
Belle-Bonnette. -Si, ce qui n’est 
pas probable, elle vous interro­
geait au sujet d’Elizabeth, vous 
lui confirmeriez le récit que cel­
le-ci vient de lui faire, car la 
voici qui accourt. Mais, heu- 

de vous entendre lui an­
noncer sa délivrance prochaine, 
elle ne songera pas à vous ques­
tionner ; elle croira tout ce que 
vous lui direz.

Elizabeth entra.
—Eh bien 1 l’interrogea José

iS LOGES,
tir, OTTAWA
JosethlMantha>

.
arrière.

Après avoir refermé la porte, 
Ludovic se retourna et ils se 
trouvèrent face à face.

—Monsieur le comte de Mont- 
Maximilienne
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s sont attachées à 
«loges ôtant agent 
9 bois, attire l’at- 
8 chantiers qui ea 
iez lui, trouveront ment est san

s’écriagarin,
d’une voix frémissante, le bras 
tendu vers lui et le regard ful­
gurant, vous êtes un lâche, nn 
infâme ! Je vous aimais, mainte­
nant je vous hais !

Ces paroles frappèrent Ludo­
vic au cœur comme un coup de 
poignard.

11 eut un soupir étouffé et sa 
tête tomba sur sa poitrine.

—Monsieur le comte de Mont- 
garin, reprit Maximilienne, voi­
là ce que je tenais à vous dire. 
Les scélérats qui sont vos com­
plices peuvent m’assassiner 
maintenant, j’ai fait le sacrifice 
de ma vie. Je ne vous connais 
plus, vous me faites horreur, et 
à votre vne, mon cœur se sou­
lève de dégoût. Sortez d’ici ?

Le jeune homme releva lente­
ment la tête. Ses yeux étaient 
remplis de larmes.

—Mademoiselle de Coulange, 
prono ça-t-il d’un ton doulou­
reux, vous ne m’aimez pins, 
vous me haïssez, je vous fais 
horreur ; moi, je vous aime, je 

adore toujours ! Vos terri­
bles paroles sont entrés dans 
mon cœur et vont y rester à côié 
de mon amour. Ah ! de tous 
Le châtiments, voilà le plus 
épouvantable !

Il fit quelques pas en chance­
lant et tomba à genoux devant 
la jeune fille stupéfiée.

—Oui, reprit-il, je suis un mi­
sérable, et sans, mademoiselle, 
sans l’amonr que vous m’avez 
inspiré, cet amour béni oui m’a 
purifié, je serais au|onrd’hni un 
infâme! Vous ne m’aimez } 1ns, 
c’est bien ; vous ne pouvez plus 
m’aimer! Mais quand même 
Tons m’aimeriez encore, je vous 
dirais: Repoussez moi, mépri- 
sez-moi, je vous ai trompée, par­
ce que le jour où, pleine de con­
fiance, tous avex mis pour la 
première fois votre main dans 
la mienne, je ne vous ai pas dit 
quel marché infâme j’avais con­
clus avec un vil aventurier. Ah! 
vous ne me jugerez pas aussi 
sévèrement que je me suis jugé 
moi-même.

Après un court silence, il 
continua :

— Quand on vous a dit tout à 
l’heure qu’un inconnn désirait 
vous voir, vous parler, et qu’il 
al,ait paraître devant vous, vous 
avez deviné que cet inconnu, 
c’était moi. Vos paroles m’ont 
fait comprendre qu’une partie 
de la vérité vous est connue ; 
mais ce que vous ignorez encore 
je vous le dirai, je ne vous ca­
cherai rien, vous saurez tout.

La colère de Maximilienne 
s’était subitement apaisée ; en 
même temps la force, qu’elle 
avait trouvée dans une grande 
surexcitation nerveuse et la 
fièvre qui la brûlait intérieure­
ment, s’était éteinte. Elle s’af­
faissa lourdement sur un siège 
en laissant échapper un gémis­
sement, ses yeux se fermèrent et 
sa tête se renversa en arriéré. 
C’était une'- première faiblesse 
causée par l’inanition

Ludovic poussa un cri ranqne 
et se releva saisi d’épouvante.

—Ah ! mon Dieu, j’oubliais ! 
gémit-il en jetant autour de lui 
des regards effarés, et prêt à ap­
peler au secours

Il vit la table sur laquelle il y 
avait une bouteille de vin, des 
biscuits sur une assiette, un 
morceau de viande froide et du 
fromage, ce qn’on avait servi à 
Maximilienne pour son déjeu-

" Si vous ôles constipé ou dyspeptique, 
des autre?

j.re-
S m ou soutirant de quelqu’une 

nombreuses maladie • de l’estomac et des 
intestins, c est votre faute si vous demeu­
rez malade."

<• Si vous déclinez sous l'influence d’une 
maladie de reins, prévenez la mort en ai - 
pe anl les Amers de Houblon à votre aide."

“ Si vous sentez les attaques de la ter­
rible N vralgie, vous trouverez un “ Bau­
me de Forts-à-Bras ” dans les Amers de 
H 'Uhion."

“ Si vous allez ou si vous résidez dans 
un endroit miasmatique, mettez voire sys­
tème à l'abri des fléaux de tous le* pays— 
fièvres chroniques, ép démiques, bilieuses, 
inierm ttenles=au moyen de Amers de 
Houblon.”

«•Si v us avez la
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ou jaune, l'hileine forte, b s Amers de 
Houblon rendront à voire ut au sa beauté, 
à votre sang sa richesse, à votre haleine 
sa douceur, et la santé à votie organisme. 
$500 de r compense ; onr un cas où ils 
n’apporteront pas la guérison ou 'e sou­
lagement."

* L s invalides, épouse, sœur, itère ou 
fille, peuvent devenir des modèles de santé 
au moyen de qu'-'ques bouteilles d'Aiuers 
de Hounlon, qui ne coûtent qu’une baga­
telle.”

L. A. OliiverTMKNT DB SiropAVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 

8ussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
merAHGENTA PHETEH -m

Ottawa. 3 janvier 1R88

es et ce 
outefois,I SE S QUINALAROCHEJe plus considé- 

cette ville.

•lus Populaires.
rtNKINIB DB

Ferrugineux
Ce Sirop remplace le Vin et 
Elixirs dans le cas où leur usage 

v <ente quelques difficultés, soit à 
v e du jeune âge, soit par suite 

i« état d’irritatiôn du malade, 
aoarres

ANÉMIE, In CHLOROSE, 
PAUVRETÉ dn SANG, 
SUITES de COUCHES, 

MAUVAISES DIOESTIONS.
" V-iltim4Québec . !>’ £â. KûfUN * C*». 

l’.-tra,IU mltiei-Jui

*
SÉÈTLes bouteilles qui ne portant pas 

une étiquette blanche marquée d’une touf­
fe verie de Houblon sont de la contrefa­
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’otïrent sous le nom do 
•• Houblon ’’ ou *• Houblons".

8,
CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL$A8Ne

CH AU88ETTB8, 
IRP8, 8TC.

La Grande Roule Canadienne jus­
qu’à l’Océan, n’est pas surpassée 

pour, la rapidité le confort 
•t la sûreté,

Chars palais et chars doitoirs joints à 
•lus les trams express. Bonne salle à 
•finer à des distance* convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Put man qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi st 
ren-ient directement à Halifax, et ceux 
|ui quittent le mardi, le jeudi et h 
samedi se rendent u Saint-Jean directe

L* s passagers de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest, pour la 
Crande Bretagne et le Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi p mi ur* 
entaines de milles de la navigation d’hi­

ver.

LLlUGTim,
et Cie vous

JOUISSEZla
De la Santé et du BonheurELORME,

OGRAPHES,
68 Rue Sussex,

i

COMMENT? commères
ont fait. WM
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reuse
K

A.
Souffrez - von, de maladie» de»>nes variée, peint» 

du Canada.
pour let fêtex.

SIZE,
t $1.90, pour

“Le Kidney \\ urc " m’a ramené, pnnr 
ainsi dire, de» porte» du tombeau, lorsque 
j’avail 6i6 condumné par treize médecin» 
ému,ont» du Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mioh.

x>
0

* Baa jo.
Vo» nerfs aont-ll» affaibli» T

"Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­
blesse de» nerf», otc., lorsque l’on désespérait 
de mes jour».” Mde M. M. B- Goodwm, Kd. 
Vhrmtian Monitor, Cleveland, 0.

—C’est fait.
—Qu’a-t-elle dit ?
—Qu’elle voulait savoir ce 

qu’elle avait à espérer avant de 
se livrer à la joie.

—Alors, le comte 
imayiué à produit son e

—Elle n’en a pas perdu une 
syllable.

—Maintenant qu’on lui a an­
nonce un libérateur, mon cher 
Ludovic, voua n’avez plus qu’à 
paraître devant elle.

—Je suis prêt, répondit le 
jeune homme.

—N’oubliez aucune de mes 
recommandations ?

—Soyez tranquille.
—Montrez-vons très-amou- 

reux, plein d’ardeur ; plus que 
jamais, soyez tendre et passion­
né. Pourtant, n’allez pas trop 

J loin. Allez, mon cher comte 
suivez Elizabeth.

—Le moment terrible appro­
che, ae disait Ludovic, marchant 
derrière Elizabeth, qui se diri­
geait rapidement vers la mai 
son.

i
O. Poudres de Condition d’Alexander

IÎOFLEN POUR lee ROGNOIS
RT ADORBH

HEWEliXesCELEBRES

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic • irect est expédié par des con 
vois rapides Sj-éciaux, et l’expérience u 
prouvé que la route de ^Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fiet d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemenis désirables sur la route, 
les taux de passagt-r ou de Iret eu s’adres-

a grandeurs, mOb

DKLORMB,
140, rue Sparka t 
rue Rideau.

Souffrez-vo

" Le ” Kid 
mon urine 
puis roe#*)

n» de 1» maladie de 
lirltfht t

Iney Wort” m’a guéri lorsque 
vait la oonsitiumee de la onue, 
mil à du aang.
Frauk Wilson, Peabody, Mas».

Souffrant de la diabète T
“ Le “ Ktdt-ey Wort” e»t le rumède le plu» 

efficnce quo j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat."

Dr Phillip C. Ballou, Moneton, VL
Souffrez-vous de maladie» du f»le T

*' Le “Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­
ladie chronique du foie lorsque je demandai» 
à mourir.” Henry W'ard, ex-oolonel

69 Garde» Nationale, N.T.
^ de douleur» dan»

“Le.“Kidney Worr* Q bouteille) m’a 
guéri Ionique j’étaiâ ei souffrant que je ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulai» 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmago, Milwaukee, Wis.

que j’ai 
tfet ? PO DR LKS

C;-Ite saxx^ii:la. M. C. 0. Dacier a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue SussexMAGASIN

ERIE, VITRES 
UtATlOS 
ICSIE, Ottawa

Aôkut a Ottawa C. 8TKATT0N. 
‘Joint des rues Dalhoutie et Saint-Patrick

CHEMIN DE FER VIH.—Les médecines ci-dessus, célè­
bres dans tout le Canada pourleur 

efficacité ne se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public eu 
garde contre les contrefaçons.

«CANADA A™Wr
E. KING, Agent de billets,

No 15, me Elgin, Ottawa. T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau : 
GOODALL A FILS, rue Wellington; 
et DÀGLISFi A FRERE, rue Queen, ouest.

Souffre*-vous LA
ROBERT B. MOODIE,

Agent pour les |ta*sagers et le fret de 
l'Cuest, 93 bloc Rossin, rue York,

Toi onto.
LBERT VOIE LA plus COURTE

ENTRE

OTTAWA KT MONTREAL
Et tons les points à l’est.

;aire

ie charge de tout» 
a bien lui donner, 
ige garanti, 
ille et de

0. POTTINGBR,
Surintendant général CLUB HOUSESouffre*-voti«* de maladie» de»

“ Le “Kidney Wurt” m’a guéri de mala­
die» du fuie et des rognon» après que j'eua 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, ^e remède vaut 
$10 la boite.

6uml Hodges, Williamstown.West Va.
Souffre*-von» de 1* constipation T
“ Le ‘Kidney Wort” facilite lus évacua­

tion» et m’aguén après que j’eua fait l’essai 
d’autre» remède» pendant seize ans.

Nelson Fairohild, St-Albana, Vt.
Souffrez- von# de la malaria T

“ Le “ Kidney Wort” est supérieur à tous 
le» autre» remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Clark,

Bureau du chemin de 1er.
Moncton, N. B„ Î7 Nov. th84 —l an

[Ancien Poste de P. O’MEARA]

20, 22 ET 24l_RUE GEORGE
maison a été réparée, 
à neuf, avec toute» le»

Améliorations Modernes
De» avantage» spéciaux sont offerte aux 

artiste» de théâtre.
La buvette est toujours pourvue dee inxit 

leurs marques de
Vins, Liqueur» et Glgaree.

CONVOIS a PASSAGERS 
Tous Les J ours

AVEC

lui "rendre une IVEU SOLITAIRE
Uun éminent savant allemand a récem­

ment découvert un “ spécifie certain ” ex­
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n'af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver Soiibire qui se détache 
de sa victime ft passe facillement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie.

ün seul médecin s’en est servi dans piue 
de 400 cas, sans qu'il ait manqué ne seulf 
fois de orod .ire Sun effet. Succès garanti 
on n’txige ai cun payment avant que le vei 
ne soit sorti tout entier. Envoyas un tim­
bre et voue recevrez une circulaire do 
les conditions.

Cette
meublée

déeerôe et
BiSBT,
LHOUSIE.. UHARS PULLMAN.

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et les train» du chemin de frt 
Delaware et Hudson, dont le» lignes «’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime* «t aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, ' 'bany et New

1 an

i L'HOM ME
l.xedu créateur 
i c implique, et si 
ngé par la mala- 
9 moyen le plus 
•it être demandé 
r le corps humain 
p^préoieux pour 
)ve la question :

$kk, de l'Univer 
a fait une étude 

o nerveux et
BRISSBNT 
m nt du système 
lermathroée, Go- 
cture et l’Imper-

e été trompé et 
LN8 qui préten­
de de maladie,
! la méthode du 
a cette maladie 
irable.

York.
T. P. O’CONNOR, Prop.South Hero, Vt.

Etce-vona bilieux ?
“ Le " Kidney Wort ” m'a fait plus 
le tou» le» autre» remède» dont j’aie

U8fc?de J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Snr le seuil de l’habitation, 
la jeune fille s’arrêta.

—Au fait, dit-elle, il est inu­
tile que je monte avec tous ; je 
vous attendrai dans la cuisine, 
Si tous aviez besoin de moi, 
vous n’auriez qu’à m’appeler. 
Voici la clef de sa chambre, con­
tinua-t-elle, en la lui remettant; 

A «ur le pallier, vous verrez trois 
M portes ; c’est la porte à droite 

I que vous ouvrirez, 
ijà —C’est bien, répondit simple-
■T1 ment Ludovic.
1* 11 monta lentement les mar-

'v ches de l’escalier. Son cœur 
' battait à se rompre, des flots de 

sang lui montait à la.tête, see 
! .. jambes fléchissaient, dans sa

gorge quelque chose l’étranglait.
Sur le pallier, il s'arrêta pour 

respirer, pour se remettre et 
s'armer de courage.

Comment allait-elle l’accueil­
lir? Que lui dirait-elle? 

—Allons, se dit-il, pas de fai- 
i blesse, o’eat le moment d’être

Bt il rejeta brusquement sa

Janvier 1884, le» train» oir-

Arr. h Montré»!. 
11.jW a.m.

A partir du 8 
orneront comme
Fartant d’Ottawa. 

8.00 a.m.
4JO p un.

l»uOttawa. 2 sept 1884
de bien

85 Presents de IXoel
HLYWOO» de Cle ,

19 Park Places New York
meaf de» hémorrhoïde# qui coulaient. Le Dr

Arr. 8 Ottawa. 
12.30 p.m. 
8.00 p.m.

Pr’t de Montreal.
8.4» a.m.
4.80 p.m.

Tou» les convoie à passager» ee rendent dire» 
tement à Montréal, eane changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tou» le» 
autre» train» du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le

JOUR DB L’AN
1 juillet 1884 1 an

C. H. DOUCETSirop lies Enfants ou Dr Coderre
— Ge sirop est prépa

ÆÈk »H5§/jgrfiMPs® dne • ■de 0hiroi'

'■AigMéjL.fa du Uu.iége Vieto

Il *?/ L« sirop des en?
V Z fanta est sü[iérieaià toutes les prépe» 

rations calmanUi
_____  offertes aux mèni
pour conserver la santé de leu i 

ènfante; fl peut être donné avec *» plu 
grande confiance aux enlants dans les o l 
Suivante : Colique. Diarrhée, Dyeeenteri- « 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou>« 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le 8ibop dü Db Godsrbs e- 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etau 
Unie

.PRIX, M Ct». \aA BOÏ1TE1LL*,
Seul yrvvnetaine,

B. B. McGauK, Chimiste.
MOLtl

Eteevou tortnre^vai- le rb

“ Le " Kidney Wort ” m’a guéri lorsque le» 
médecin» m’avaient condamné et aprè» que 
j’eue souffert pendant trente ans.

Elbndge Malcolm, Weet Bath

(Ci-devant employé chez 8. Laporte)
ut

T MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,train direct pour Toronto et toute» le» 
■tâtions intermédiaires qui arrive A Toronto à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viA Soring, 
field, quittant Boston viA Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

.Maine.
(Bâtisse de THôtel Russell)

HUE SPARKS, OTTAWA.
Confecti nue et repare toute» e»pè- 
ces de bijouteries,

GRAVEUR, XRGENTEUR 
ET DOREUR.

MONOGR«MMES (SPÉCIALITÉ).
12 d o’8«

Aux femmes qui sont
.L®. ‘"Kidney Wort” m’a guérie d'une 

dont je souffrais depuis plusieurs 
année». Plusieurs de mee amie» qui en ont 
fait usage e;i disent le plu» grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mothe, Vt.

maladie
r

81 TOUS voulez chasser la maladie 
et Jouir d’ulie bonne sauté CHEMIN DE PREMIERE CLASStFartas mage dule un traité pré- 

Jhannessen par- 
personnu souf- 

pourva qu'elle 
il autorisé, aux

•GELER,
*eet, New-York, 
liquôs sont trai- 
►éoialee du doc 
l'avis d’un né

:onfldenctel!e et
frW.Uspwt.

BT RAILS NEUFS EN ACIER
Lee peseeg -re pour le Sud et l’est changent de 

ehareàlagare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frai» extra et i 
le paeesgat ait à s en occuper.

Le bagage est ehéqué pour n’importe quel en 
droit.

ee billet» et tout autre renseignement peu­
vent être obtenu» aui bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dénfit dee billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée de» trains soi 
réglée d’après l’heure du 75ème méridien.

D. U. L1N8LSY,
Gérant

de famille 3 m

puants Pua a «i pua susht Purificateur du Sang.
Charles* Donald de Co.,

79, RUE QÜEEN, LONDRES, B. G., 
Seront heureux de c-rreepondre avec les 

propriétaires de vergers, les uiarcban Is et 
péditeurs de pommes du Cauada, en vue 
i commerce d'automne et du priute.npe. 
MM. Donald et Cie.. donnerout aussi les 

facilités accoutumés à leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

31 ir 1 let 1884

(i. J. I.abelle,i
Huissier de le Cour Suprême, B. C. 

BUE BH1TAXMA, 
HULL-

otuw^vo UT.1RI

duner
▲. G. PBDBN,

Agent gèn. des passagers. 
Ottawa. 22 août 1884.

I (4 suivre, i
Il8bJ. tua1 an

I F-
F1

MEDICAaENTS DOSIMETRIQUES LURtiGRAËVE-CHANTEÀüD
: Ora.' nie.- t, : <s Alvaloxle» »i ih Frotiulla eblmlqoee t* pie ptn. Uliqw•’ i

«f •^'as. Strvrtsise, lywcumia» Msit»:.:;», Ihrpùie, 6*ma». latin * Caidaa, sis.
1

SEDUTZ-CHANTEAUD
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

l.< HE HLM Ttbi'ilA x tea |.’I> est i Dcontcetablement le produit le plue beau 
i- plus utlh iv la pharmacie moderne, c'eet tin sol neutre purgaUf d*u 
n-<tour.» ci . une emvaclte wruinc pour coniiwittro la Oooetlpatloo et entre- 

I* f ra lu-urdu sang.—Sou emploi Journalier cet surtout utile aux Oenttesut. 
"it Khumatlaanta, aux personnes d’un tempérament eangnin, imrtik's aux 
Cougeetioiia cérébrale», aux Vertige», Migraine» ou sujette* aux Bfmnr.

: rhoïdea, embarras ga»trique», etc.
3VX. OJHt. OHANTKADD, Phtrmuel**, Commeedeur o’iitbeile la .at/fltfut, 

st le seul Préparateur des véritable» Médicamenta dosimétrique».
Be roefler des Contrefaçon*

Dépôt Générai : 64, me des Francs-Bourgeois, PARIS
; ..U r. 4 Qntbm »■ ■«. worn* t O", riimKlMdltiili, m, m linl-jea.

n&Mvmr

V

JOS. SENEGAL
ENTREPllKNEUR

DE POMPtS FUNEBRES
OOUI DIS RDM

York i-t Dalhousle,
OTTAWA.

Crêpes, ganta, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.

KIDNEY-WORT
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